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Homéopathie :
une étude prouve
son efficience
L'étude EPI3 montre que l'homéopathie
n'est pas un moyen de traitement marginal,
c'est une thérapeutique conventionnelle
intégrée dans la pratique médicale.

LW homéopathie s'inscrit dans le quotidien de nombreux méde
cins. Elle est efficiente et présente un intérêt majeur de santé
publique. C'est ce que révèlent les résultats du programme EPI3,

une vaste séné d'études (plusde 10)destinée à évaluerl'impact en santé
de la pratique médicale homéopathique en essayant de répondre à deux
questions: quelle est la place de l'homéopathie en France?, quel est
son intérêt pour la santé publique? Et les résultats permettent de
lever de nombreux a priori sur le médicament homéopathique.
EPI3 est la plus importante étude de pharmaco-épidémiologie réali
sée en médecine générale en France. Elle a été conduite de 2006
à 2010 pour répondre à la demande des autorités de santé. S'il a été
réalisé à l'initiative des laboratoires Boiron, ce programme a été
coordonné par un cabinet indépendant (Laser)dirigé par le Pr Lucien
Abenhaïm, ancien directeur général de la Santé, et supervisé par un
comité scientifique, présidé par le Pr Bernard Bégaud, pharmacologue
(universitéBordeaux-ïïet U 657Inserm), et comprenant des personnalités
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Les médecins homéopathes
ne sont pas «exclusifs»
et utilisent tout l'arsenal
thérapeutique, même
si en première intention
ils ont un recours privilégié
aux médicaments
homéopathiques. Ainsi,
45,4 Vodes patients inclus
dans l'étude EP13se voient
prescrire au moins
un médicament allopathique
lors de leur consultation.
L'étude EPI3 révèle que
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l'homéopathe est le médecin
traitant de 57 Vodes patients
qu'il recevait, cette part étant
de 84"Zo pour les autres
médecins. Les médecins
homéopathes sont donc
totalement intégrés
au parcours de soins.
Enfin, 20*56 des médecins
généralistes non homéopathes
ont aujourd'hui largement
intégré les médicaments
homéopathiques
à leurs prescriptions.

comme le DrBernard Avouac (Paris)ou le PrJacques Massol (Besançon),
tous les deux anciens membres de la Commission de transparence
et loin du monde de l'homéopathie. Cette étude respecte le code
de conduite qui a été préconisé par l'agence européenne, le code EN-
CePP (Euiopean Network of Centres for Phaimacoepidemiology
andPhaimacovigûance). Le Pr Abenhaim a souligné que «l'étude EPI3
s'est menée dans des conditions d'indépendance absolue: nous avons
pu à la fois réunir un comité scientifique, collecter des données, faire
les analyses et produire des rapports et des résultats sans aucune
intervention des laboratoires Boiron ».

La plus vaste étude de pharmaco-épidémiologie
en médecine générale
L'étude a inclus 8559patients recrutés par 825médecins généralistes
représentatifs de la pratique française en homéopathie ou en allo
pathie. Les médecins ont été classés en trois groupes, les médecins
allopathes non prescripteurs réguliers d'homéopathie, les médecins
homéopathes et les médecins à pratique mixte prescrivant de
l'homéopathie plusieurs foispar semaine. Les données recueillies mon
trent que le groupe de médecins à pratique mixte représente à lui tout
seul plus de 40"/ode la prescription des médicaments homéopathiques
en France. Dans les trois groupes de médecins, les patients sont com
parables en termes de caractéristiques socio-démographiques et de
pathologies, avec quelques différences. Les médecins homéopathes
ont davantage de patientes, avec un niveau d'éducation plus élevé,
moins de fumeurs. Leur patientèle a davantage de pathologie arti-
cu-laire, d'anxiété et de dépression, et moins de pathologie cardio-
vasculaire. Évalué par le questionnaire SF-12, le score de qualité de
vie est globalement identique quelle que soit la prise en charge.
Leprogramme EPI3a également évalué dans trois cohortes de patients
suivis un an l'impact et l'intérêt de santé publique de la prise en charge
par l'homéopathie de trois pathologies fréquemment rencontrées
en médecine générale: les douleurs musculo-squelettiques (DMS),
les troubles anxiodépiessifs et du sommeil (SAD)et les infections des
voies aériennes supérieures (Ivas).

Homéopathie : un bénéfice identique
à l'allopathie
Les résultats concernant les DMS viennent d'être publiés (2, 3). Ds
portent sur 1756 patients. Quatre critères ont été étudiés : l'évolution
de la douleur,la consommation médicamenteuse, les effets secondaires
et le critère de perte de chance (risque d'avoir un problème selon
le mode de prise en charge). Sur douze mois, dans les trois groupes
de patients, les bénéfices cliniques et l'évolution de la douleur étaient
comparables, mais les patients souffrant de DMS argus et chroniques
suivis par un médecin homéopathe avaient une probabilité de
consommer des Ains de 48Voinférieur à des patients suivis par des
médecins allopathes. Cette différence était statistiquement signifi
cative. Les patients ayant des douleurs chroniques avaient une pro
babilité de consommer des Ains 60"Ainférieure. Ces patients sont
moins exposés aux effets secondaires.
Concernant la perte de chance, la fréquence d'apparition de symp
tômes d'anxiété-dépression est comparable dans les trois groupes
de patients, d'environ 10"/o.Un patient suivi par un médecin homéo
pathe n'a pas plus de risque d'évoluer vers la chronicité qu 'un malade
traité par un médecin allopathe ou mixte.
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